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A C T U ALITÉ   
Palestine

 C haque jour, nous assistons en 
direct sur nos smartphones à 
un génocide. Ce qui se passe en 
Palestine constitue la négation 

absolue de ce que nous défendons à la 
LDH. Nos mobilisations ont été fortes et 
nombreuses. Aujourd’hui, face à la réalité 
toujours plus atroce quand les distribu-
tions alimentaires d’une population civile 
volontairement affamée deviennent des 
occasions de massacres, nous devions 
trouver d’autres moyens de faire entendre 
nos voix, pour qu’aux paroles succèdent 
les actes. Le 3 mai, en séance du comité 
national, Fabienne Messica a proposé 
d’initier une marche citoyenne, de Paris à 
Bruxelles. L’idée a fait mouche.
A l’initiative de la LDH, cette marche, 
qui s’est déroulée du 15 au 23 juin, a été 
construite avec nos partenaires (1) et atteste 
de notre capacité à réunir. Notre appel uni-
taire (2) est un cri adressé aux institutions 
européennes et aux Etats membres, qui 
ont les moyens de faire respecter le droit 
international et les droits humains et, en 
agissant, de s’opposer aux crimes en cours 
et à venir. En marchant, nous avons décidé 
d’utiliser nos propres moyens pour les inci-
ter à agir, puisque c’est en notre nom qu’ils 
président aux décisions diplomatiques, 
commerciales, judiciaires, militaires.
Soutenant l’important travail de plaidoyer 
déjà effectué par les organisations et col-
lectifs qui œuvrent en faveur de la Pales-
tine, la marche s’est inscrite dans une mul-
titude d’autres initiatives (3) qui soulignent 
l’urgence absolue à agir, et la nécessité de 
transformer une impuissance individuelle 
en force collective.
Car la marche fut une aventure collective. 
Venus d’Aveyron, de Grenoble, Genève, 
Lille, Strasbourg, Saint-Nazaire, à peine 
majeurs ou presque octogénaires, forts 
d’expériences et d’engagements divers, 

elles et ils ont affirmé une même détermi-
nation, pendant près de cent kilomètres à 
pied, au rythme des slogans.

Maintenir une pression  
sur l’Europe
Notre réussite, c’est d’abord d’être allé 
au bout de l’aventure, grâce à l’énergie et 
la détermination de chacune et chacun, 
grâce à la mobilisation extraordinaire de la 
LDH (4), des sections et réseaux militants, 
particulièrement des Hauts-de-France ; 
grâce aussi à l’actrice Corinne Masiero, 
qui, du premier au dernier kilomètre, a 
engagé son énergie et sa visibilité média-
tique dans l’équipée. Nous avons réuni 
au fil du parcours plusieurs centaines de 
personnes, citoyennes et citoyens, élues 
et élus locaux, militantes et militants, qui 
se sont jointes à nous, nous ont accueillis, 
ont participé à la logistique un peu folle, 
à Creil, Beauvais, Cambrai, Douai, Lille, 
Roubaix, en Belgique. Ailleurs en France 
d’autres marches locales donnaient de 
l’écho au projet. A Bruxelles, où toutes 
les organisations partenaires étaient pré-
sentes, le rappeur HK nous a aidés à affir-
mer en musique que doivent triompher 

les droits humains et le droit international.
Nous avons fait résonner nos voix. La 
marche aura donné de l’écho à l’indigna-
tion citoyenne. Comme nous l’avons tant 
crié, « Enfants de Gaza, enfants de Pales-
tine, c’est l’humanité qu’on assassine ! », 
l’Europe doit agir (5), elle en a les moyens, 
et nous continuerons à utiliser ceux dont 
nous disposons, pour que des actes suc-
cèdent aux mots. La marche est terminée, 
mais notre combat se poursuit (6). ●

Marcher pour Gaza
Historiquement imprégnées d’une culture de la révolte, les marches sont de puissants outils 
de revendication. Pour appeler l’Europe à agir contre le génocide en Palestine, une marche 
pour Gaza a été organisée en juin dernier, de Paris à Bruxelles, à l’initiative de la LDH.

Emmanuelle JOURDAN-CHARTIER, membre du secrétariat général de la LDH

(1) L’Association France Palestine solidarité (AFPS), la CGT, la 
FSU, Solidaires, l’Association belgo-palestinienne, la FIDH, 
avec le soutien de nombreux autres, en particulier MSF 
France, et MDM.
(2) « Gaza : stop génocide. L’Europe doit agir » (www.ldh-
france.org/marche-pour-gaza).
(3) Flottille, marche en Egypte, grèves de la faim, manifes-
tations, campagne de boycott.
(4) Et particulièrement de l’équipe salariée, de la commu-
nication, et de celles et ceux qui y ont œuvré.
(5) Voir le communiqué commun de bilan de la marche : 
www.ldh-france.org/stopper-le-genocide-a-gaza-leurope-
doit-agir-immediatement.
(6) Nous sommes toujours en attente d’une audience solli-
citée auprès de Kaja Kallas (www.ldh-france.org/demande-
de-reunion-urgente-et-appel-a-des-mesures-fermes-en-
reponse-aux-violations-des-droits-de-lhomme-a-gaza).
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